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ÉDITO
Et non et non le BEC n’est pas 
(encore) mort !

Car il arrive toujours à trouver 
des bénévoles pour reprendre le 
flambeau malgré des condi-
tions encore plus dégradées et 
faire perdurer l’identité si par-
ticulière de ce club dont ne se 
rend compte que très (ou trop) 
tard de l’influence qu’il a eue sur 
le déroulement de notre vie.

Depuis juillet 2022 et la ferme-
ture administrative de son club 
house de Rocquencourt notre 
club traverse à nouveau une 
grosse zone de turbulences 
mais ses dirigeants ne lâchent 
pas l’affaire et leur ténacité va 
arriver à le maintenir à flot.

On commence à voir le bout 
du tunnel même s’il est encore 
loin.

Si le siège social a pu être 
ramené sur BORDEAUX ,les 
locaux attribués par la ville 
restent encore à aménager pour 
remplir leur office.

En dehors des sections qui 
bénéficient des installations 
municipales, restent à résoudre 
les problèmes des sections 

(Rugby, Football, athlétisme, 
Pelote) pratiquant sur les instal-
lations du campus universitaire 
Talence/Pessac et liés à la dé-
cision de l’université de fermer 
le club-house et de faire payer 
l’utilisation des installations 
sportives.

Clairement leur survie était en 
jeu.

Et il a fallu toute la persévé-
rance des dirigeants et de 
leurs relations pour arriver à 
décrocher de la gouvernance de 
l’Université une nouvelle Autori-
sation d’Occupation temporaire 
(AOT) de 40 ans pour pouvoir 
réinstaller un nouveau lieu d’ac-
cueil pour ces sections avec la 
possibilité de conservation du 
trinquet.

Cela passera par une instal-
lation provisoire le temps de 
bâtir un projet définitif et le 
souci de trouver des nouveaux 
financements non seulement 
pour l’investissement à terme 
dans un nouveau club house 
mais surtout dans l’immédiat 
pour répondre aux nouvelles 
dépenses de fonctionnement 
(80 000 euros / an  pour l’utili-
sation des terrains, 1200 euros 

/ mois pour l’emplacement du 
club house, 1200 euros / mois 
pour la location de bungalows 
provisoires).

Là est le véritable enjeu pour la 
survie de ces sections.

Tout ça pour vous convaincre 
qu’il est crucial que les cotisa-
tions des Anciens contribuent 
au fonctionnement des sections 
actives.

 Ce qui débouche évidemment 
sur un rappel à vous acquitter 
de votre participation 2023 si ce 
n’est déjà fait.

Même s’il semble à certains que 
l’on mène un combat d’arrière 
garde pour défendre un modèle 
obsolète ,on n’est pas obligé 
d’adhérer à l’élitisme actuel où 
l’intérêt financier prime sans 
souci de laisser la majorité au 
bord du chemin ou du terrain.

La place du club étudiant his-
torique au sein de l’Université 
mérite cet engagement.

Il est aussi vraisemblable que 
le Club ait besoin de lancer un 
appel à votre générosité pour 
boucler le financement du 

futur club house comme cela 
avait été fait pour le précédent. 
Chaque chose en son temps.

Et pour vous démontrer que 
le BEC est encore bien vivant 
malgré ces vicissitudes vous 
trouverez quelques données 
chiffrées des différentes sec-
tions qui ,cumulées ,brassent 
1 million d’euros par an pour 
financer l’activité de 1800 spor-
tifs dont certains seront appe-
lés à disputer les prochains jeux 
olympiques ce qui est déjà un 
exploit en lui même. C’est aussi 
révélateur du système français 
de préparation olympique

Loin d’être en mort cérébrale le 
BEC va se ressourcer et trouver 
les énergies pour rebâtir un 
projet en revenant aux origines 
d’un club bordelais d’étudiants 
que l’on avait engagé sur une 
voie qui devait être royale sur un 
campus sportif à l’américaine 
et qui s’est avérée une voie 
de garage en se heurtant à la 
conception franchouillarde de 
l’éducation où le neurone est 
incompatible avec le muscle .

Bonne lecture

Jean-Bernard SAINT-PIC

MOT DU PRÉSIDENT
Amies Bécistes, Amis Bécistes,

En ces temps difficiles pour 
le monde associative et le 
bénévolat qui le fait vivre, grâce 
aux batailles et aux actions que 
vous menez, nous avons des 
raisons d’espérer. En effet, dans 
la droite ligne de ce qui vous 
a été énoncé dans le dernier 
journal, nous avons rapatrié 
le siège social au 51 rue de 

Kergomard et redevenons de ce 
fait un club administrativement 
bordelais. En ce qui concerne 
notre présence sur le campus, 
nous avons enfin signé un bail 
emphytéotique de 40 ans, sur 
une parcelle de 1200 m2, afin 
de pouvoir ériger un nouveau 
club house destiné à tous. Dans 
un premier temps, nous instal-
lons une structure légère qui 
permet d’attendre d’avoir bouclé 

le dossier de construction et le 
montage financier qui l’accom-
pagne.
Nous nous battons également 
pour essayer de trouver des 
solutions pour faire revivre le 
centre de loisirs et la section 
pelote, grands perdants de la 
fermeture de notre ancien club-
house. 
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PRÉSENTATION DES SECTIONS

Nous pouvons compter, comme 
le dit le Président de l’Université 
de Bordeaux, sur le soutien de 
cette dernière dans nos dé-
marches, même si la présence 
de gens du voyage sur les ter-
rains de sport de l’Université est 
un fléau pour la pratique de nos 

sections athlétisme, football 
et rugby, mais je ne reviendrai 
pas sur ces points, les sections 
communiquant remarquable-
ment bien.

Enfin, je tiens à féliciter les 
sections pour les opérations 

et les actions qu’elles mènent 
pour participer à l’animation 
de la vie bordelaise par les 
interventions dans les écoles 
notamment mais également par 
leurs actions dans des sujets 
sociétaux (je pense notamment 
à la section basket et son im-

plication dans la lutte contre le 
cancer du sein).

Non, non, non, non le BEC n’est 
pas mort

Jean-Marie BIRBIS

B.E.C CONTACTS
Bureau Directeur

Président J-Marie BIRBIS 06 08 72 63 39 jeanmarie.birbis@orange.fr
Vice-Président Pierre FERRET archiferret@archiferret.eu

Secrétaire Général Jean-Pierre VOSGIN 06 04 44 52 37 jeanpierrevosgin@club-internet.fr
Trésorier Général Bernard AUDREN 06 84 98 51 24 bernard.audren33@gmail.com
Trésorier Adjoint Jean-BapUste REY 06 30 25 67 54 j-b.rey@wanadoo.fr

Athlé6sme
Président Sylvain PESTANA 06 79 42 09 33 sylvain.pestana@laposte.net
Secrétaire Antoine DURAND 06 83 02 48 32 antoine.durand.44200@gmail.com/becathleUsme@gmail.com
Trésorière Ingrid BENEDETTI  06 10 23 96 25 ichloe2003@aol.com

Entraineur principal Camille BECHET 06 61 42 07 87 black.panther.973@gmail.com
Basket

Président Emmanuel BEIGBEDER 06 60 14 77 32 manubeigbeder@yahoo.fr/president.becbasket@gmail.com
Vice-Présidente Sandra TANGOGNE 06 76 90 25 02 sandra.tancogne@gmail.com

Secrétaire  Stéphane SANGLAR 06 89 33 88 80 becbasket@hotmail.fr
Secrétaire Seniors Pascale BOURDOT 06 16 19 75 27 pascale.bourdot@free.fr

Trésorier Kandi LILOU 06 99 75 66 94 tresobecbasketjc@gmail.com
Trésorière Adjointe Sandrine AGUERRE 06 33 82 40 25 sandrineaguerre@yahoo.fr

Contact entrainement Tanguy BOROMUS 06 60 17 59 10 t.boromus@gmx.fr
Escrime

Président Edith LUBEIGT 06 69 52 71 15 edith.lubeigt@gmail.com
Trésorier Bernard AUDREN 06 84 98 51 24 bernard.audren33@gmail.com

Secrétaire
FootBall

Président Vincent GAY 06 18 71 16 86 vincentgay2606@gmail.com
vice président A-Laure  Albero-GOICOECHEA 06 83 43 45 84 annelaurealbero@gmail.com

Trésorier Julie DORMOY  06 95 19 05 41  juli.dormoy@gmail.com
secrétaire François ROLLAND

07 87 04 16 12 calou.ropero@gmail.com
Directeur technique Pascal ROPERO 

Responsable équipe féminine Mathis DURANTY 06 70 63 88 14 pôle féminin
GR

Président/ Resp. Ecole Nelly CHUDZIAK 06 61 95 83 83 nellychudziak@hotmail.com/becgrbureau@gmail.com
becgrbureau@gmail.com

Trésorière Magalie GAILLOT 06 88 08 51 56 magaliegaillot@hotmail.com/becgrbureau@gmail.com
Contact entrainement Iris 06 73 71 55 17

HandBall 
Président  Eric BAHUET 06 70 04 87 24 eric.bahuet@forget-menot.com

co Président  Loïc GASPAILLARD 06 60 47 17 38 loic.gaspaillard@laposte.net
Trésorier Delphine FONTENIER-ETCHEVERRY 06 84 81 88 42 delphine.fontenier@hotmail.fr

Secrétaire Fanny CONRADI 06 34 38 81 79 secretariat.bec-hand@gmail.com/fafabec@live.fr
Responsable entraineurs Yann MOREAU 06 63 12 20 25 yannmoreau33@hotmail.fr

CAL
Administrateur Camille  MARSAL 06 21 66 05 33 marsalbern@gmail.com

Nata6on
Président ChrisUan PIERRAT 06 28 30 59 15 chrisUanpierrat@sfr.fr
Trésorier Nathalie SERENO 06 15 85 81 59 nathaliebob@hotmail.com

Secrétariat administraUf NataUon Joséphine GRANIER 06 42 79 97 17 nataUon.bec@gmail.com
Secrétaire Général François RENAUDIE 06 87 45 24 80 francois@renaudie.ovh/nataUon.bec@gmail.com

Contact entrainement Aurélie OUDIN 06 45 15 47 24 lunemiloudin@gmail.com
Pelote Basque

Président Pierre URRUTIAGUER 06 89 18 49 05 urruUaguer.pierrot@orange.fr
Trésorier Fabrice DUCASSOU 06.76.99.77.58 fabducass@hotmail.fr

Pentathlon
Président Sylvie BELLANGER-BOUBE 05 56 78 85 08 sylviebb94@yahoo.fr/didier-boube@yahoo.fr
Trésorier Denis LARROUTURE 05 56 92 72 41 bqm@neuf.fr   dlarrouture@gmx.fr

Secrétaire Marie-ChrisUne LAPORTE 06 81 94 09 24 mariechrisUne.laporte@orange.com
Pétanque Loisirs

Gilles PICOT 06 79 97 33 18 gillespicot.bec@orange.fr
Rugby

Président/ Resp. Ecole Eric LANAU 06 32 98 43 32 eric.lanau@gmail.com/eric.lanau@caissedesdepots.fr
Trésorier Jean Marie BIRBIS 06 08 72 63 39 jeanmarie.birbis@orange.fr

Secrétaire général Stéphane PRUDET 06 04 19 83 97 s.prudet@neuf.fr
Responsable Ecole de Rugby 06.61.47.53.83 /sandrabernard2110@gmail.com

 Responsables  Rugby Juniors Noëlle COUTINHO 06 81 86 77 86 couthinho.noelle@neuf.fr
Ali MALLEM 06 50 03 85 05 ali-mall@hotmail.fr

Responsables rugby cadets Sylvestre MOREAU 06 12 08 64 93 symoreau@hotmail.com
Ghislain LUEZA 06 09 36 29 55 ghislainlueza@wanado.fr

Sports Sante Séniors
Président Jean-Pierre VOSGIN 06 04 44 52 37 jeanpierrevosgin@club-internet.fr
Secrétaire Marie DINCLAUX 06 26 70 74 30 marie.dinclaux@club-internet.fr

TENNIS
Président

Pierre SOUBEYRAS 06 99 62 37 70 pierresou@yahoo.com
Trésorier / Secrétaire

ANCIENS ET AMIS
Responsable Jean-Bernard SAINT-PIC 06 88 05 05 54 anciens@anciensbec-bordeaux.fr/jean-bernard.saintpic@numericable.fr

suapsreservaUon@u-bordeaux.fr

Virginie.DUTHEIL@bpaca.banquepopulaire.fr
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SAISON 2022 - 2023 

Section Nombre d’adhérents Budget

ATHLETISME 35 16 000 €

BASKET 210 55 000 €

ESCRIME 227 300 000 €

FOOTBALL 195 70 000 €

HANDBALL 225 65 000 €

GR 92 25 000 €

NATATION 133 50 000 €

PELOTE BASQUE 20 2 000 €

PENTATHLON MODERNE 9 20 000 €

PETANQUE 17 2 000 €

RUGBY 281 100 000 €

RUGBY XIII 20 Non renseigné

SPORT SANTE 10 1 000 €

TENNIS Non renseigné 500 €

OMNISPORTS Non renseigné 80 000 €
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LA VIE DES SECTIONS

FOOTBALL

Football professionnel, la loi du fric jusqu’à 
l’écœurement !!!

ll est de plus en plus clair de constater que dans un monde où 
pauvreté et précarité sont loin d’être éradiqués, nous assistons au 
fil des années à la « gentrification » (est- ce bien le mot ?) inten-
sive du football dans le monde. Sport éminemment populaire, le 
« foot » de plus en plus confisqué par des chaînes payantes, voit 
ses plus fervents supporters soumis sans aucune alternative à la 
loi du fric, du fric à gogo !

Financé par des oligarques et autres rois du pétrole loin de chez 
nous, dont les ressources sont intarissables, le spectacle est à 
vendre et se vend d’ailleurs très bien ! Pas sûr toutefois, lorsque 
les supporters du P.S.G. scandent avec conviction en évoquant 
leur club, « ici c’est Paris », qu’ils aient conscients qu’ils ne parlent 
que de la pelouse, des tribunes et des vestiaires. Tribunes dans 
lesquelles nos dirigeants politiques, tous bords confondus ne 
manquent pas de s’afficher en compagnie de nos
généreux donateurs.

Dans un monde du ballon rond au standing de vie somptuaire, 
où le contribuable participe qu’il le veuille ou non ati financement 
des stades et ne peut que constater les salaires le plus souvent 
indécents des joueurs, l’indignation populaire pourrait bien finir là 
aussi par s’amplifier. La drogue dure fournie à des peuples avides 
de ces joutes footballistiques protège encore et sans doute pour 
longtemps cet immense et démesuré business.
Cependant, tout le monde n’est pas foot à tout prix ! Et l’opium 
du peuple devient hors de prix dans un monde de stars aux pieds 
agiles qui pourrait bien finir par irriter.

Notamment les plus modestes qui ne peuvent même plus se 
payer une place au stade ni s’abonner aux multiples chaines 
payantes...

Du pain et des jeux et l’américanisation de notre pays dans tous 
ses aspects les plus détestables...Le pourrissement par l’argent 
dans ce qu’il a de plus bête et de plus sordide !!!  

D. Mirassou

Guy Meynieu, footballeur de haut niveau et bé-
ciste fidèle ...

Fils unique d’une famille du porge, Guy Meynieu naquit à Bordeaux 
(Caudéran) le 16 juin 1922.

Des titres et des sélections :

Après avoir signé sa première licence de footballeur au Lycée de 
Talence à l’âge de 12 ans, c’est par la suite avec le BEC qu’il rem-
portera le championnat junior de la Ligue du Sud-ouest, le cham-
pionnat senior et la coupe du Sud-Ouest.

Toujours avec le BEC, il sera quart de finaliste de la Coupe de 
France contre les Girondins de Bordeaux, saison 1942 - 43. 

Un titre de champion de France universitaire va être couronné par 
sa sélection en équipe de France (France - Belgique universitaire).

Dès lors le parcours s’emballe et s’enrichit : Demi - finaliste de la 
coupe de France 1943 - M avec l’équipe fédérale de Bordeaux - 
Guyenne, accession en division 1 avec le Toulouse F.C. sélection 
du midi 1945 - 46 - 47.

L’important passage par Lyon :

Guy Meynieu signe à Lyon en 1948 où il rencontre sa future 
épouse
Gisèle, qui va lui donner trois fils, Gilles, Francis et Daniel qui bien 
sûr joueront tous les trois au BEC. À cette époque, Guy parallèle-
ment à sa carrière sportive, en profite pour terminer ses études de 
conseiller juridique et fiscal après des études de Droit effectuées 
auparavant à Bordeaux.

Avec le LOU, sélectionné du Lyonnais 1947 - 48 - 49. Avec tes 
Girondins, champion de France 1949 - 50, finaliste de le coupe de 
France et de la Coupe Latine.

Reçu major des entraineurs au stage national de Reims en 1954, il 
sera en tant qu’entraîneur de l’équipe de la S.A.F.T. champion cor-
poratif du Sud-ouest (1956-57). Il entraînera par la suite l’équipe
corporative du Sud-Ouest, puis les équipes de Barbezieux, 
Libourne et Agen avant le retour à la maison mère et dans son 
club de cœur, le BEC bien sûr, où il entraînera d’abord les équipes 
senior.
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Les juniors du B.E.C. au sommet :

Entraineur en 69-70 de l’équipe junior où jouent ses deux fils 
Gilles et Francis, vainqueur de la coupe Thiery, il récidivera avec 
le cru de
l’équipe junior de l’année 70-71 dont son fils Francis (capitaine)
faisait encore partie. De grands moments et de beaux souve-
nirs pour Ie football béciste.

Le Porge et la chasse aux canards :

lnstallé lors de sa reconversion en 1980, comme conseiller 
juridique et fiscal rue Saint-Rémi à Bordeaux, il se retirera dé-
finitivement ensuite dans la petite ville du Porge, non loin d’un 
« étang de famille » afin de profiter de sa passion : la chasse 
aux canards à la tonne. passion transmise à ses descendants 
comme j’ai pu plusieurs fois le vérifier.

Guy Meynieu décédera le 29 Mai 2015, à l’âge de 93 ans.

Guy Doumeingts, à l’époque président de la section football du B.E.C. nous parle de Guy Meynieu.

« A la demande de Dominique Mirassou, c’est avec un grand plaisir que je relaterai la présence de Guy Meynieu au sein de la section 
football du BEC que je présidais. A cette époque, le football avait un fonctionnement très dynamique grâce à un groupe de dirigeants 
très engagés. On dénombrait une trentaine d’équipes, des seniors qui opéraient en promotion d’honneur jusqu’aux benjamins en pas-
sant par les différentes catégories vétérans, juniors, cadets, minimes.

Guy nous a rejoint en 1967-1968 et a pris immédiatement le rôle 
d’entraîneur dé l’équipe cadet dans laquelle évoluait son fils Gilles. 
Très rapidement Francis qui était plus jeune a été surclassé pour re-
joindre son frère. Je voudrais mentionner que cette équipe était une 
des premières équipes de jeunes qui avait été constitué suite à un 
travail très important des dirigeants qui avaient réussi à convaincre
sept joueurs de Gradignan à venir jouer au BEC depuis les minimes. 
Le capitaine de cette équipe était le fidèle parmi les fidèles : Jean-
not Castaing. À cette époque il y avait une grande rivalité entre les 
deux clubs.

Sous l’impulsion de Guy qui entraînait cette équipe depuis deux 
ans, elle a fait des progrès très importants et au cours de la saison 
1968- 1969. Elle remportait la Coupe Thierry, la compétition la plus 
convoitée en Aquitaine car la récompense offerte par la maison 
Thierry était extraordinaire : les joueurs étaient habillés de la tête 
aux pieds (costume, chemise, cravate), voyage offert pour assister 
à la finale de la coupe de France au Parc de Princes à Paris, soirée 
au Lido et logement au Grand Hôtel !

Ce qui est remarquable, c’est que l’équipe de la saison 1969-1970, 
qui avait été modifiée du fait du changement de catégorie de cer-
tains joueurs, toujours dirigé par Guy remportait pour la deuxième 
année consécutive la Coupe Thierry (situation extrêmement rare). 
Le résultat s’est produit une 3ème fois, dans la saison 1971-1972, 
avec une saison d’écart, l’équipe n’était plus dirigée par Guy Mey-
nieu qui avait souhaité prendre un peu de recul, mais par son bras 
droit pendant les saisons précédentes, Jean- Claude Jacquenod, 
qui a animé techniquement pendant de longues années la section 
football et qui malheureusement nous a quittés l’année dernière. Je 
voudrais qu’on ait une pensée pour ce fidèle béciste.

En conclusion, on peut constater, le rôle important qu’a joué Guy, non seulement comme entraineur, mais aussi comme éducateur et
dirigeant.

De grands et magnifiques souvenirs pour le football au B.E.C., et un béci-ste talentueux et fidèle dont nous nous devions d’honorer la
mémoire !!! »
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PENTATHLON

Résultats des 7 et 8 mai 2023

Le week-end du 7 et 8 mai 2023, nous étions à Perpignan pour les 
Championnats de France des U22  (Juniors).
Excellentes performances de nos Bécistes. 
 Un résultat inédit puisque je n’ai pas souvenir que nous ayons 
déjà monopolisé le podium. (Louison 1ère, Coline 2ème et Anouk 
3ème)
 
Après un début difficile en escrime, Louison CAZALY s’adjuge le 
titre de championne de France et confirme sa supériorité dans sa 
catégorie. En effet, la Fédération l’a envoyée sur des Coupes du 
Monde Sénior chaque fois qu’il y avait un circuit national et elle 
n’avait pas pu se confronter aux  pentathlètes françaises de sa 
catégorie. C’est chose faite et de belle manière. Elle est arrivée à 
ce championnat de France avec beaucoup de pression car il fallait 
qu’elle montre son niveau pour prétendre à participer aux Cham-
pionnats d’Europe et du Monde. C’est chose faite et bien faite !

Louison partira au Championnat d’Europe à Istanbul à partir du 14 
juin 2023.

Coline FLAVIN monte sur la deuxième marche du podium. Après 

un brillant début de compétition, elle termine l’épreuve de Laser 
Run dans la difficulté ( gros coup de fatigue sur le final). Il va 
falloir faire quelques petites analyses avant de partir au Cham-
pionnat d’Europe de sa catégorie (U19) à Druskininkai en Lituanie 
à partir du 1er Juin.

Anouck TOULEMONDE est la surprise de cette année (troisième 
marche du podium) En progression constante tout au long de 
cette saison elle va chercher deux podiums à  quinze jours d’in-
tervalle. Comme Coline d’ailleurs. Un en U19 et un en U22. Et ainsi 
Anouck est sélectionnée  au championnat d’Europe des U19 et 
partira également en Lituanie.

Et bien sûr ces trois filles sont championnes de France par équipe.
Un grand bravo une nouvelle fois à nos championnes bécistes et 
leurs dirigeants et entraîneurs.

Un super week-end avec une très bonne ambiance hors compé-
tition. Notre présidente Sylvie (de JPV : un très grand merci à toi 
aussi Sylvie) étant là avec ses ondes positives et rassurantes.

Didier Boube

PÉTANQUE

Les fidèles de la section pétanque/loisir.

Stabilité de la section,des joueurs(euses), réguliers(ères),toujours I
motivés(ées) qui continuent leurs activités, tous les mardis, et 
deux jeudis par mois.

Lors du rassemblement des «Anciens et Amis» du 30/09/23, après 
des épreuves de sélection très disputées, comme d’habitude, 
l’équipe Bernard Harribey, Christian Hubert, Gilles picot a gagné
la finale, face à Françoise Piaud/Reynaud, Brigitte et Paul De 
Galzain.

Des flacons du château Réaut et de claude Gaudin , ont récompen-
sés les vainqueurs, et les vaincus évidemment !

Encore merci à tous les membres de la section pétanque, qui 
cotisent maintenant à l’association des «Anciens et Amis».

Le Président,

Gilles Picot
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RUGBY

Lettre Ouverte des licenciés, des sympathisants 
et des anciens du Bordeaux Etudiants Club 

(B.E.C.) 

 Convaincre ou mourir ! 

Manifeste adressé à :

M. le Préfet de Région, M. le Président du Conseil Régional de 
Nouvelle Aquitaine, M. le Président du Conseil Départemental de 
la Gironde, M. le Président de Bordeaux Métropole, Messieurs 
les maires de Bordeaux, Pessac et Talence, M. le Président de 
l’Université de Bordeaux, M. le Président de la ligue de Rugby de 
Nouvelle Aquitaine .

Le BEC (Bordeaux Etudiants Club) est le doyen des Clubs Univer-
sitaires Français, avec plus de 126 ans d’histoire. Il a donné à la 
nation plusieurs champions et médaillés olympiques, ainsi qu’un 
Président du Comité National Olympique et Sportif Français. Il 
représente 15 sections sportives et associatives, et compte, au 
total, plus de 1500 licenciés (auxquels se rajoute sa centaine de 
bénévoles). Il a été d’ailleurs désigné récemment « Club du Siècle 
Girondin ». 

Sa section rugby, quant à elle, fonctionnant de façon autonome, 
sans entente ni regroupement avec d’autres clubs (ce qui est 
exceptionnel en 2023), recense 260 joueurs licenciés (dont plus 
de 80 % d’étudiants en juniors et seniors), soit presque autant 
de familles et de parents, allant des équipes seniors à l’école de 
rugby. Ces joueurs sont issus de Bordeaux, de l’agglomération 
bordelaise, du département de la Gironde, de la Région Nouvelle 
Aquitaine, de la France entière (voire de l’Étranger).

Car le BEC (en particulier pour le « rugby »), de par ses valeurs, son 
esprit, son histoire, son humanisme (fondé sur l’amateurisme, le 
bénévolat, le plaisir, la mixité et le lien social) rayonne et fédère, 
sur un plan sportif et géographique, bien au-delà des limites du 
domaine universitaire de Bordeaux. Le BEC section Rugby  a été, à 
ce titre, labellisé comme « club engagé » par la FFR, en 2023. Son 
école de rugby est, elle aussi, unanimement reconnue (elle vient 
de renouveler son étoile, qui récompense la qualité de sa forma-
tion).

Or, le BEC Rugby est en danger de mort et de disparition, pure et 
simple ! Pourquoi ? 

Depuis plusieurs années maintenant les installations sportives 
sont occupées et dégradées, de façon régulière (voire perma-
nente), par les Gens du Voyage, qui s’installent et saccagent, en 
toute impunité, les terrains, le club-house, les vestiaires et les 
parties communes.

Une partie de ces équipements, dont nous louons l’accès et 
l’usage à l’Université de Bordeaux (ce qui doit être un cas excep-
tionnel en France, dans le cadre du sport amateur...) sont au-
jourd’hui à la fois inutilisables, insalubres et réellement dangereux 
pour nos pratiquants, pour différentes raisons, aisément compré-
hensibles. 

Nous ne disposons plus de terrain d’honneur, labouré, nous ne dis-

posons plus de vestiaires sous les tribunes, endommagés, nous 
ne disposons plus de club-house, vandalisé, nous ne disposons 
même plus d’espace extérieur disponible pour mettre en place, de 
façon provisoire, des préfabriqués tant désirés, qui permettraient 
de nous réunir en toute convivialité, et ce du fait des caravanes 
soudainement réapparues ! 

En effet, après avoir été « délogé » du terrain d’honneur, suite à 
quasiment 6 mois de présence illégale, un groupe de 14 caravanes 
est revenu, 15 jours après, s’installer sur notre site sportif, au voisi-
nage direct et immédiat des terrains de rugby ! 
Le bout du tunnel, très furtivement entraperçu (mais tellement 
attendu...), est à nouveau totalement obstrué ! 
Plus de projet mobilisateur à organiser, plus de perspectives opti-
mistes à échafauder, plus de messages positifs et fédérateurs à 
communiquer à nos pratiquants, à nos éducateurs, à nos béné-
voles, à nos familles ... 

Le BEC Rugby est dans le désarroi absolu, l’impasse irrémédiable 
et se sent totalement seul et abandonné de tout soutien, notam-
ment public ! 

D’autres sections du BEC sont elles aussi confrontées, de par 
cette situation, à de grosses difficultés comme la pelote qui n’a 
plus son trinquet, l’athlétisme et le pentathlon qui n’ont plus leur 
salle de remise en forme et le football qui fonctionne également 
sans club-house.

C’est donc une institution symbolique et un repère supra-généra-
tionnel que l’on laisse mourir ...

Nous vivons, dramatiquement, une situation de non-assistance à 
un club en danger ! 

En conséquence, aidez-nous, Mesdames et Messieurs les déci-
deurs, politiques et institutionnels, des collectivités locales, territo-
riales, des services de l’Etat, de l’Université, de la FFR  ! 

Soutenez-nous activement, financièrement, logistiquement, tech-
niquement et enclenchez, à nos côtés, les démarches adéquates à 
impulser ! 

Soyez nos partenaires dans cette adversité qui nous impacte et 
nous fragilise, avant que ce ne soit trop tard...

La vie de notre club, de notre section Rugby, spécifiquement, 
est en jeu ... Ne fermez pas les yeux et ne vous renvoyez pas la 
balle (fût-elle ovale) mais soyez solidaires et jouez collectif, à nos 
côtés.

Le maillot rouge, porté par tant de générations d’étudiants et de 
non étudiants, doit vivre, perdurer et se projeter, avec ambition et 
optimisme,  dans l’avenir ! 

Et, grâce à votre soutien indéfectible (mais indispensable), 
Mesdames et Messieurs les Décideurs, nous pourrons ensemble 
clamer, haut et fort : 

Non, Non, Non, Non le BEC n’est pas mort, car il chante encore !!!!



Article de Michel Lenguin,
Président d’Honneur                                                               

Avant propos

Ce texte invite tout un chacun à s’impli-
quer dans une réflexion générale, ayant 
pour effet de réfléchir et d ‘échafauder les 
prémices d’une solution face au marasme 
dans lequel différents événements nous 
ont placés. Se lamenter est humain, mais 
il nous faut démontrer que nous sommes 
en capacité d’innover, construire un projet 
original, prendre notre bâton de pèlerin 
et démarcher des interlocuteurs jusqu’ici 
jamais interrogés.
Sollicitons la jeunesse autour d’un projet 
ambitieux qui les motive !!!!!
Tout ceci et ce qui suit, avec beaucoup 
d’humilité ….... !     
                                                                       .
                             Et  Maintenant ?

«L’histoire commence avec la défaite 
des vaincus, qui précède la victoire des 
vainqueurs. C’est parce que les vaincus 
avouent leur impuissance, avant même le 
combat, que les vainqueurs leur imposent 
non seulement leur hégémonie, mais aussi 
leur histoire ».
(Gabriel Martinez-Gros: «De l’autre côté des 
croisades «2021).
 
En nous réfugiant dans le For Ever, nous 
inscrivons insidieusement l’histoire du club 
universitaire dans une forme de fatalité. 
Bon an, mal an, nous avons jusqu’ici assuré 
un certain maintien et résisté aux   change-
ments dévastateurs de la société.
Aujourd’hui, la fermeture du club-House 
sans négociation à l’ouverture de la saison 
sportive doit nous alerter. Elle ne plaide pas 
en faveur d’une quelconque considération 
qu’aurait pu susciter la connaissance de 
notre Histoire .
L’Histoire, l’actualité tragique nous l’ap-
prend , est aujourd’hui soit  remise en 
cause , soit ignorée. Les convictions, les 
comportements, ne répondent qu’aux seuls 
critères d’intérêts immédiats .

Intérêts et valeurs ne se conjuguent plus.
 
L’Université   soumise à  la loi L.R.U (Loi 
Relative aux libertés et à la responsabilité 
des universités) est contrainte à une rigidi-
té salariale, et à une concurrence exigeante 
tant sur le plan national qu’international .
Les décisions sont aujourd’hui le plus sou-
vent imposées par ce nouveau postulat.
D’autre part, notre actualité, scelle une 
situation conflictuelle entre le Service des 
Sport à l’Université et le Club Universitaire 
: concurrence fantasmée, alors que notre 
complémentarité évidente pourrait être 
bénéfique à tous et plus précisément à la 

communauté étudiante .….
       
La Commission pour le Contrôle de l’Appli-
cation des Lois , conclue: « la qualité de la 
vie de l’étudiant est le parent pauvre de la 
loi »  En ce domaine, la récente parution du 
magazine « l’Étudiant » place  Bordeaux au 
seizième rang des universités françaises »
Voilà qui interroge l’opportunité d’une 
décision prise à l’encontre des activités 
et des engagements d’ une association 
réputée pour la qualité de sa présence sur 
le campus .  Les négociations ultérieures 
menées avec un Conseil Régional  vigilant 
laissent penser que quelque arrangement 
moins  radical eut été possible.
                      
Le Club Universitaire mérite t-il un tel 
opprobre?

L’Histoire du club universitaire s’inscrit 
dans une démarche orientée vers une amé-
lioration de la pratique et de l’animation 
sportive étudiante ainsi que l’ouverture à 
des populations de la Cité : La mixité so-
ciale (Loi de l’orientation de l’Enseignement 
supérieur du 12 novembre 1968) .

Le bilan du Club universitaire en fait foi
 
Notre Histoire qui s’inscrit dans l’inno-
vation, les services rendus et les perfor-
mances sportives est-elle désuète ou 
dérangeante?                             .
       
Doyen des clubs universitaires français : le 
BEC s’inscrit dans une démarche citoyenne 
transcendant la pratique sportive.
                                                                                                                        
Ses actions en faveur du Sport Univer-
sitaire, de l’Éducation par le Sport, de la 
Condition Étudiante et de l’Animation, son 
engagement dans la Résistance en font foi.
 
1897: « Très exactement, quatorze étu-
diants se rassemblent et décident de s’ad-
joindre un quinzième avec pour distraction, 
le football-rugby. » Le BUC doyen des clubs 
universitaires est né . Fort des premiers 
succès des « diables rouges » , le président 
de l’Association Générale des Étudiants de 
Bordeaux (A.G.E.B ) décide de faire du BUC 
son Association Sportive .

1903: Dépouillé par son omnipotent voisin 
le Stade Bordelais implanté dans le milieu 
cossu des Chartrons, les étudiants du Buc 
refusent l’amalgame et s’intitulent Bor-
deaux-Etudiants-Club

1914-1918: La grande guerre. Soixante-dix 
tués sur trois cents sociétaires.

1931: Le Bec crée « l’Association des Amis 
du Sport Universitaire qui regroupe le Rec-
torat et les Facultés de Bordeaux, avec pour 
effet, la réalisation  du premier Stadium 

Universitaire  français , domaine du Phénix-
Haut-Brion à Pessac.
 Confère le témoignage inscrit sur 
la pierre inaugurale du stadium.

1940: La Résistance avec un grand R. Ils 
ont donné leur noms aux rues, écoles, 
stèles, ou musées de la Résistance : Le 
Docteur Charles Nancel-Penard, le Profes-
seur Jean Auriac, Georges Tissot, Docteur 
Ferrand,  Jean-Lapeyre -Mensignac (Service 
de l’Etat Major de De Gaulle et Member 
British Empire ), P. Barrere cité à l’ordre de 
la division par le général de Gaulle, Edouard 
Dupuy (Responsable des parachutages 
en Dordogne), Docteur Dartigues. (Hôpital 
Saint André), F.Darmagnac (Hôpital Tastet 
-Girard), Lucette Moreau et M.Duhart ensei-
gnantes mortes en déportation, les deux 
premiers cités ayant choisi la mort plutôt 
que le déni ou la dénonciation. Une liste 
exhaustive se trouve dans l’Ouvrage : 120 
ans d’Histoire du Bordeaux Étudiants Club.

1946 : A la Libération, soucieux de la 
condition étudiante précaire, les dirigeants 
du Bec décident la création d’un Restaurant 
Universitaire qu’ils géreront et animeront 
quatre décennies durant.

1961 : Après la rue de Belleyme, le Bec et 
son restaurant U aménagent rue de Cursol . 
Sa «cave» devient le rendez- vous festif des 
étudiants bordelais.

1965 : Le Sport-Etudes scolaire existe , on 
se doit de l’expérimenter à l’Université. Un 
Conseil d’Orientation est crée et en 1981. 
Le Ministère des Sports délègue au Bec et 
au Guc (Grenoble) une expérimentation sur 
deux ans. Le Sport-Etudes s’installe alors 
dans les universités.

1975 : Première en France! Dans le sillage 
d’un projet exemplaire, «La République des 
Sports « de Calais, le Bec innove encore 
et crée « l’Éducation par le Sport » auquel, 
intéressé, se joint le Département des Car-
rières Sociales de l’Iut. La réussite est telle 
que la Municipalité de Bordeaux s’en ins-
pire pour réaliser le Cedos, (Centre d’Éduca-
tion, d’Orientation Sport et Culture ).

1983 : Suite aux préconisations de la loi de 
l’Enseignement Supérieur (12 novembre 
1968) et après les autorisations et l’appui 
de l’administration des Domaines, du Minis-
tère de l’Éducation Nationale, du Rectorat 
et de la Mairie de Bordeaux, le Bec réalise 
un club-House  favorisant la mixité sociale 
. C’est sur ses deniers, à la faveur d’un em-
prunt de 20 ans, et un appel pressant aux 
Anciens et Amis du club que ce défi a été 
relevé. Cette structure d’accueil est ouverte 
à tous, week-end compris dans un cam-
pus... morne plaine, « Havre » aujourd’hui 
frappé d’ostracisme, voué à la destruction.
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Le Bec et la  Fête

1963 : Fidèle à la réputation estudiantine 
, le Premier Avril, le Bec organise à Berge-
rac un match de rugby international entre 
l’université de Bordeaux et l’équipe de 
l’université d’Edimbourg ....constituée de 
faux Ecossais au fort accent gascon. Ex-
traordinaire canular soutenu par la presse 
régionale, repris par la presse nationale et 
consigné dans un ouvrage consacré à ce 
type d’événements.

1978 : C’est l’invitation lors du 75eme anni-
versaire...de la princesse Anne  d’Angleterre 
ou plutôt son sosie rejoignant l ‘Establi-
shment bordelais aligné sur les escaliers 
du Grand Théâtre , sa robe s’affalant à ses 
pieds. Stupéfaction et débandade des re-
présentants de la Haute Administration, et 
des différents corps civils ou militaires.

1986 : Tournoi de rugby à Clermont-Ferrand 
. Rencontre inopinée et savoureuse avec 
le Président Valéry Giscard d’Estaing (Un 
document en fait foi).

1996 : Le bouclier de rugby de Champion 
de France est expédié du  Pont de Pierre  
dans la Garonne par des rugbymen en 
tenue d’Adam signifiant leur mécontente-
ment suite à  l’absence du Président du 
Comité lors de l’attribution du trophée aux 
vainqueurs.

1997 : Centenaire! Bordeaux, une semaine 
aux couleurs du club. Match international 
Universitaire France-Ecosse. Bal sur la 
place de la Victoire. Défilés folkloriques 
dans la ville. Chorale et chants chiliens 
dans la cathédrale Saint André. Irruption 
des Drag-queens dans la Mairie. Alain 
Juppé, le front constellé de rouge à lèvres 
contrattaque honorablement.

1998 :  La secte «Krishna» est annoncée 
dans un village landais en émoi, alerté par 
des prospectus «Halte à l’intolérance». 
Sa venue suscite la présence des rensei-
gnements généraux, la gendarmerie, la 
télévision, la presse écrite et la population :  
Ambiance surréaliste !
                         
                                              
 Les Compétitions sportives. Représenta-
tion du Club universitaire dans les compéti-

tions nationales et internationales.

Vingt-cinq participations olympiques: neuf 
médailles.
Cent cinquante-trois internationaux, cent 
cinq titres de champion de France
Vingt six records de France   

Année 2000
Le BEC est élu Club du Siècle  en Gironde

A la lecture de ce bilan, comment doit on 
interpréter le sort qui nous est infligé ?
Citons Jacques Latrille Président de la Fa-
culté de Médecine (Bordeaux  2), Président 
de la Conférence des Présidents d’Universi-
té et Président du BEC:   …« l’intrication est 
de plus en plus nécessaire entre le Bec et 
les Universités bordelaises »...
Ce même Jacques Latrille s’est éle-
vé contre la loi Soissons  prévoyant la 
suppression des professeurs d’Éducation 
physique à l’Université !!!
Maintenant nous savons que notre salut 
relève de notre capacité à inventer des 
trajectoires nouvelles nous permettant de 
nouer de nouvelles alliances .         
 
Aujourd’hui le BEC                                            

Chaque section sportive, à peu d’excep-
tions près, se bat pied à pied au quotidien, 
afin d’assurer un maintien fragile.
La Présidence esseulée assume les aléas 
et les contraintes sans trêves d’un environ-
nement défavorable. Le présent et sa pré-
gnance imposent de manière récurrente le 
renvoi d ‘une réflexion sur le futur à d’autres 
calendes.
Pour sortir de l’étreinte, il nous faut inventer 
un avenir suscitant une adhésion élargie, 
c’est à dire hors champ de notre stricte 
obédience afin d’évacuer une fatalité morti
fère.                                               
                                      
INTERPELLONS NOTRE JEUNESSE
                                  
La jeunesse a peu de prédilections pour les 
tâches répétitives. Donnons-lui  l’occasion  
de s’exprimer en leur confiant une tâche 
plus exaltante, à savoir, entreprendre l’es-
quisse d’un véritable renouveau.
              
Un Mal pour un Bien
Une opportunité s’inscrit dans la concep-
tion que nous nous ferons de ce futur 

club-House.

Alors que le Conseil Régional nous garantit 
son aide, et qu’il nous faudra convaincre 
d’autres donateurs pour le réaliser pleine-
ment, ne serait il pas opportun de le conce-
voir en fonction d’un dessein nouveau.
Un dessein capable de séduire par son 
originalité et son caractère œcuménique 
les futurs donateurs soucieux d’ouverture 
sur la cité.
Conjointement à cette initiative, fidèle à 
notre Histoire et à notre sigle ne serait- il 
pas judicieux de convier par la suite, des 
associations étudiantes, des responsables 
étudiants élus au Conseil de la Vie de 
l’Étudiant, des responsables du Crous qui 
eux aussi ont pour vocation d’animer le 
Campus.
Enfin, des institutions d’Animation et de 
Communication des I.U.T, ou Ecoles de 
Commerce nous conseilleront à démarcher 
nos futurs interlocuteurs ceux notamment 
appartenant à la sphère privée.
Une première assemblée de bécistes 
constituée au moins d’une ou d’un repré-
sentant par section pourrait, après une 
première ébauche et selon les thèmes 
abordés, inviter  les interlocuteurs cités 
plus haut.
Nous avons là, paradoxalement, l’occa-
sion de nous retrouver sur un cas on ne 
peut plus concret capable de déjouer les 
augures. Je ne peux me défaire d’une 
confiance envers des jeunes gens, filles et 
garçons, auxquels un tel défi est proposé.

Touchés, mais pas coulés.
                                             
Le Challenge est celui du refus de rester en-
calminé, face à l’insistant ressac qui sape 
nos fondements.
La jeunesse doit se saisir de la 
grand-voile et inscrire une ligne                                                    
supplémentaire sur notre Curriculum.

Démarchons nos jeunes.
Ne désespérons pas Rocquencourt !!
     

                                                                                      
Michel Lenguin
                                                                       
Président  d’Honneur
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L’Université, le BEC et les gens 
du voyage  

Sécuriser la pratique du sport pour tous 
dans le plan d’occupation du campus 

universitaire 
  
RÉSUMÉ 

L’article décrit la grande errance du 
Bordeaux Étudiants Club (BEC) dans le 
malentendu persistant  qui l’oppose à l’Uni-
versité de Bordeaux concernant l’utilisation 
des installations sportives sur le  campus 
universitaire, en particulier à Rocquencourt. 
Deux événements récents ont intensifié ce  
conflit. Tout d’abord, l’Université a organisé 
le Tournoi mondial de rugby universitaire 
sans  informer le BEC, ce qui a entraîné la 
réquisition de terrains essentiels pour le 
club. Deuxièmement,  le terrain d’honneur 
de Rocquencourt a été illégalement occupé 
par des gens du voyage, perturbant  davan-
tage les activités du club. 

Au bout de dix ans de négociations, le BEC 
a finalement obtenu une autorisation d’oc-
cupation du  territoire pour 40 ans, mais à 
des conditions très défavorables, le traitant 
comme un simple  “utilisateur-payeur” du 
campus universitaire. De plus, cette auto-
risation implique la destruction du  club 
house actuel du BEC. Et ces conditions 
n’ont pas résolu la question de l’occupation 
illégale de  Rocquencourt par les gens du 
voyage, qui s’est déjà posée à plusieurs 
reprises dans le passé. 

L’article souligne le mépris de l’Université 
envers le BEC et l’importance du sport pour 
tous par  contraste avec l’accent mis sur le 
sport d’élite en préparation des Jeux olym-
piques de Paris 2024.  

Il y est souligné que le campus universitaire 
devrait être animé toute l’année et que le 
BEC pourrait  jouer un rôle clé dans cette 
animation. Un changement de modèle est 
suggéré pour aménager et  occuper le cam-
pus de manière plus productive, en s’inspi-
rant de modèles internationaux réussis. 
En fin de compte, l’article plaide pour une 
résolution du conflit entre l’Université et le 
BEC, tout en  soulignant l’importance de 
préserver le sport pour tous et l’histoire du 
club universitaire de  Bordeaux. Il rappelle 
la nécessité de trouver des solutions 
durables pour l’occupation du campus  uni-
versitaire, en particulier en ce qui concerne 
les problèmes récurrents liés à l’occupation 
illégale  de Rocquencourt par les gens du 

voyage. 

Phrases-clés:  
La jungle de Rocquencourt; le prix de 
l’errance; Sport d’élite ou sport pour tous; 
Nomadisme  sociétal ou plan d’aména-
gement et d’occupation du campus; une 
nouvelle politique  d’aménagement du ter-
ritoire du campus universitaire; un campus 
animé à longueur d’année;  S’inspirer des 
meilleures pratiques universitaires; une 
académie aquitaine du sport et de la santé.  
 
La jungle de Rocquencourt: un usage arbi-
traire des terrains de sports du campus 
La longue errance forcée du Bordeaux Etu-
diants Club sur le territoire du campus uni-
versitaire de  Pessac se poursuit. Le théâtre 
des opérations est celui du domaine de 
Rocquencourt au coeur du  campus. L’occa-
sion cette fois est celle de deux faits divers 
qui impactent considérablement sur le  bon 
déroulement des compétitions des grandes 
disciplines sportives dans lesquelles est 
engagé le  club omnisports du BEC. Il s’agit, 
d’une part, de l’organisation par l’Université 
de Bordeaux du  Tournoi mondial de rugby 
universitaire sur invitation (WURIT) qui a 
eu lieu du 21 au 28 1 septembre en marge 
de la coupe du monde de rugby; d’autre 
part, de l’occupation illégale du terrain  
d’honneur de Rocquencourt, le stade André 
Lasserre du nom d’un grand entraîneur 
de rugby  béciste. Ces évènements nous 
rappellent l’urgence de trouver enfin des 
pistes pour : sécuriser, aménager, occuper 
et animer durablement le campus   autour 
d’une réelle politique du sport pour tous et 
de la santé physique et morale des jeunes. 

Le prix de l’errance  

Le BEC, doyen des clubs universitaires 
de France, appartient au paysage sportif 
et éducatif de  Bordeaux depuis 126 ans. 
Sa distinction par le Conseil général de la 
Gironde comme « Club sportif  du siècle 
» en 2000, situe la valeur de son apport, 
notamment à l’histoire du mouvement 
olympique,  à quelques mois de l’organisa-
tion en France des JO de Paris 2024.  

Une analyse approfondie des relations 
fragilisées entre le BEC et l’Université a été 
publiée sur le  Journal du BEC . Aujourd’hui, 
le Doyen des clubs universitaires de France, 
à l’issue de discussions 2 trop longtemps 
stériles —depuis 2014!—, de tergiversations 
et d’intersessions du politique auprès  de 
l’Université (Région, Mairie de Bordeaux), 
a pu: 

- en premier lieu, de sa propre initiative, 
retrouver un siège social intra muros à Bor-
deaux;  - en second lieu, recouvrer son droit 
de disposer d’une autorisation d’occuper 
le territoire pour 40  ans (AOT), mais à quel 
prix !: 
- comme simple « utilisateur-payeur »; 3 

- en acquittant un loyer exorbitant pour 
une association sportive à but non lucratif; 
autour de  110.000€ /an pour la location 
du terrain du club house et la location de 
locaux provisoires;  80.000€/an pour les 
frais d’occupation des terrains de jeu; 
- à condition de fermer et reconstruire 
son club house de Rocquencourt; le coût 
de  construction d’un nouveau club house 
étant estimé à 1Million € ;4 

- et d’utiliser les installations sportives 
selon des calendrier saisonniers que 
l’université se  réservera le droit unilatéral 
de préempter si l’on se réfère à la juris-
prudence de la pratique  imposée depuis 
quelques années au Lille Université Club.  
C’est dans ce contexte que s’est effectuée 
la rentrée sportive des équipes du BEC, 
notamment dans  les disciplines collectives 
du rugby et du football essentiellement 
dépendantes des installations  tradition-
nellement disponibles sur le territoire de 
Rocquencourt.  

WURIT: World University Rugby Invitational 
Tournament ou Tournoi mondial de rugby 
universitaire sur invitation (6 équipes 
d’Universités) et non pas une Coupe du 1 
Monde du Rugby Universitaire comme cela 
fut erronément annoncé par les media. Le 
bilan officiel de la coupe du monde de rug-
by publié par le Gouvernement et WB le  31 
octobre, ne mentionne pas cet évènement 
mineur. 

Le BEC aux quatre coins d’Bordeaux, éparpillé 
façon puzzle —chronique d’un déni de gouver-
nance, Philippe Darmuzey, Journal du BEC, 6 
décembre 2022, https:// 2 anciensbec-bordeaux.
fr/2022/12/06/le-bec-%EF%BF%BCaux-quatre-
coins-dbordeaux-eparpille-facon-puzzle 

Le BEC, petite association sans but lucratif, 
dispose d’un budget annuel d’environ 1 Million €, 
face à son désormais « Propiétaire-loueur » de 
Rocquencourt, 3 l’Université de Bordeaux au bud-
get 683 fois plus élevé (2023). Les subventions 
publiques aux associations sportives comme le 
BEC s’amenuisent gravement d’année en  année. 

Le Club house actuel du BEC qui doit être détruit, 
fut construit aux frais du club avec des apports 
extérieurs qui sont loin d’être à nouveau dispo-
nibles (Région, FEDER, 4 FFR ?) pour le nouveau 
projet.
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A l’orée de la saison 2023-2024, malgré les 
inquiétudes habituelles sur la disponibilité 
des terrains,  le BEC pensait repartir pour 
une saison où l’on pourrait commencer à 
envisager un avenir à plus  long terme dans 
un cadre juridique sécurisé. Mais, en cette 
année de coupe du monde, l’Université  
avait pris l’engagement de recevoir le Tour-
noi mondial de Rugby Universitaire avec 6 
équipes de  filles et 6 équipes de garçons. 
Extraordinairement, ayant pour l’occasion 
décidé de réquisitionner 4  terrains utilisés 
normalement par le BEC, l’Université n’a 
pas jugé utile d’en informer au préalable  le 
club. Ni de lui communiquer un programme 
d’utilisation des terrains. Ni de l’associer 
à son  organisation. Ce n’est qu’avec le 
battage médiatique fait autour de ce que 
l’on a erronément  présenté comme une « 
coupe du monde universitaire de rugby », 
que le BEC a pris connaissance du  carac-
tère officiel de ces opérations. Les sections 
de rugby et de football du club se sont ainsi 
vu  réquisitionner sans préavis tous leurs 
terrains disponibles. 

On est choqué par l’incroyable mépris et 
l’immense irresponsabilité reflétés par une 
telle attitude. 

Sport d’élite ou sport pour tous ?  

Lorsqu’on lit un récent rapport Braconnier 
commandité par la conférence des Prési-
dents 5 d’Université (Présidée en 2022 par 
Manuel Tunon de Lara, ancien président de 
l’Université de  Bordeaux pendant dix ans) 
sur l’état du sport à l’université, on réalise 
que tout, actuellement, est  mis en œuvre 
à la hâte pour favoriser l’élite du sport uni-
versitaire en vue des JO 2024 de Paris. Une  
telle précipitation si tard (8 mois avant Pa-
ris 2024) dénote une étonnante fébrilité de 
la part des  autorités universitaires qui n’ont 
visiblement pas été préparées à voir leur 
politique sportive remise  si brutalement 
en question. Seul ce contexte politique et 
événementiel peut expliquer, sinon excuser,  
une telle attitude de négligence hautaine et 
de mépris à l’égard de la seule association 
sportive  présente à longueur d’année sur le 
territoire du campus universitaire.  
Plus grave encore est le signal clair envoyé 
au citoyen ordinaire, au bénévole sportif et 
à l’étudiant  bordelais en quête d’activités 
sportives non réservées à l’élite. Le sport 
pour tous, celui qui à terme  fournit le 
terreau des activités bénéfiques à la santé 
et du sport de haut niveau, est ainsi sacrifié 
avec  ses bénévoles et ses associations sur 
l’autel d’une politique de rattrapage court 
termiste. Et que dire,  dans la course aux 
apparences événementielles jusqu’à Paris 
2024, de cette nième provocation  envers 
le BEC, de l’oubli pur et simple du club his-
torique de Bordeaux s’il en est, pourvoyeur 
d’une  multitude de médailles olympiques 
au cours de ses 126 ans d’histoire.  

Nomadisme sociétal ou plan d’aména-
gement et d’occupation du campus ? Un 
deuxième fait divers est venu se rappeler à 
l’attention des autorités universitaires: l’oc-
cupation  du terrain d’honneur de Rocquen-
court par les gens du voyage.  

Le drame sociétal que provoque l’occupa-
tion récurrente du territoire par les cara-
vanes quasiment  inamovibles des gens du 
voyage, s’est à nouveau invité à la Une des 
media à l’occasion du tournoi  universitaire 
précité. 6 

Longtemps pénalisante pour le BEC, cette 
occupation le fut cette fois pour l’Univer-
sité,  organisatrice de l’évènement. Mais fi 
de ce détail puisque les autres terrains sur 
lesquels se sont  repliés les « rugbymen 
universitaires » du tournoi sont des terrains 
affectés aux sections de rugby et  football 
bécistes qui se le virent confisquer sans in-
formation préalable pendant une durée de 
15  jours cruciale à la préparation notam-
ment de la saison de rugby en septembre 
2023.  

 - Le Sport: une ambition pour l’université, 
rapport de Stephane Braconnier, Président 
de l’Université Paris-Panthéon-Assas, 
membre du Conseil d’administration de 5 
France Universités Février 2023;  
 - Le développement de la pratique sportive 
étudiante: Inspection générale de l’édu-
cation, du sport et de la recherche: Éric 
PIOZIN, Édouard LEROY, Carole SÈVE,  Ins-
pecteurs généraux de l’éducation, Janvier 
2023. 
 cf WIRUT cité plus haut 6

Le rugby n’est pas ici le sujet. Il s’agit, 
d’une part, d’une question de respect du 
droit et de l’ordre  public; d’autre part, de la 
transmission des valeurs de l’histoire et de 
la culture régionales.   

Et voici qu’on s’émeut dans la presse parce 
que l’Université est affectée par l’occupa-
tion de « son »  terrain d’honneur de rugby 
par les gens du voyage. Or ce n’est pas la 
première fois, loin de là. Le  terrain d’hon-
neur en question fait partie du territoire de 
Rocquencourt dont le Club House du BEC,  
fut récemment « banni » par décision judi-
ciaire puis seulement toléré désormais à 
un certain  nombre de conditions léonines 
mentionnées plus haut. On pourra utile-
ment se référer aux  expériences multiples 
du passé où l’Université et les municipalités 
concernées ne volèrent ni  efficacement, ni 
rapidement au secours du BEC qui voyait 
les terrains de ses disciplines sportives  
envahis au cours de plusieurs étés. 

Le journal Sud Ouest des 20 et 21 sep-
tembre 2023, puis du 4 novembre; ActuBor-
deaux, le 1er  novembre, France Info le 2 
novembre , évoquent la dimension événe-
mentielle de l’affaire. La 7 presse accroche 

cette nouvelle dérive car elle y a trouvé, 
initialement, un piquant proche de la farce  
estudiantine à travers l’épisode de l’entraî-
nement des rugbymen bécistes sur la place 
des  Quinconces à Bordeaux où l’ironie 
de la situation les a poussés. Mais peut-
on encore sourire de ce  club centenaire 
errant de stade en stade, des Quinconces 
au Creps de Talence et de Rocquencourt 
à  Chaban, poussé au nomadisme sociétal 
par l’incurie d’une situation récurrente ag-
gravée par la  gouvernance universitaire ?  

Ce pb sociétal était déjà au coeur des 
négociations engagées depuis 2014 pour 
le renouvellement du  bail emphytéotique 
(AOT) d’installation du Club house du BEC à 
Rocquencourt (bail expiré au 31  12 2021). 

Plusieurs propositions avaient alors été 
faites autour d’un projet intégré. L’occu-
pation et  l’animation du territoire et des 
infrastructures du campus en période de 
vacance universitaire en  faisait partie. 

Changer de modèle: une nouvelle politique 
d’aménagement du territoire du campus  
universitaire 

La querelle larvée et fratricide des acteurs 
universitaires du sport autour du territoire 
du campus est  une hérésie de gouver-
nance. Il existe une voie pour sortir de cette 
crise par le haut. 

1. Un campus animé à longueur d’année. 
Le BEC, seule entité ou association pré-
sente à  Rocquencourt à longueur d’année 
ne peut continuer à être laissé en marge. Il 
peut être partie  prenante dans une formule 
gagnante gagnante. Dans le texte du projet 
Erasmus esquissé en 2014 un  troisième 
volet ouvrait la voie d’une perspective 
d’aménagement, d’occupation et d’anima-
tion  du campus universitaire, notamment 
dans les périodes de vacance universitaire 
et de sous-utilisation des infrastructures et 
bâtiments de l’Université dans la période 
estivale prolongée. Le  BEC avait réfléchi 
à une telle perspective sous l’impulsion de 
l’ancien Directeur de Cap Sciences Bor-
deaux, Bernard Allaux. Une telle initiative 
aurait aussi donné au club une occasion 
unique de  sortir de la routinière obliga-
tion comptable de l’équilibre budgétaire 
annuel d’une petite association  sportive 
lentement délaissée par les appuis publics. 
Elle aurait permis à l’ensemble du monde 
associatif et universitaire de dialoguer à la 
recherche d’un nouveau « logiciel », sans 
doute  transposable aussi à la situation des 
autres clubs universitaires français. 
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BORDEAUX Sans terrain, l’équipe de rugby 
étudiante s’entraîne en ville, Emmanuel Com-
missaire, Sud Ouest, 21 septembre 2023; Terrain 
saccagé par des gens du 7 voyage : après des 
mois d’occupation, le BEC Rugby voit enfin «le 
bout du tunnel » le 02 novembre 2023 Alicia 
Girardeau, 
https://france3-regions.francetvinfo.fr/
nouvelle-aquitaine/gironde/bordeaux/terrain-
saccage-par-des-gens-du-voyage-apres-des-
mois-d-occupation-le-bec-rugby-voit-enfin 
le-bout-du-tunnel-2866340.html; 
 voir aussi:Sud Ouest : https://flip.it/15xhAR; 
Actu Bordeaux : 
https://actu.fr/nouvelle-aquitaine/bor-
deaux_33063/les-gens-du-voyage-saccagent-
un-terrain-de-rugby-a-pessac-c-est-devenu-une-
piste-de-motocross_60279611.html France 3 :  
http://france3-regions.francetvinfo.fr/nou-
velle-aquitaine/gironde/bordeaux/terrain-
saccage-par-des-gens-du-voyage-apres-des-
mois-d-occupation-le-bec-rugby-voit-enfin 
le-bout-du-tunnel-2866340.html

On nous disait que l’Université, la mairie de 
Bordeaux et les autres municipalités autour 
du campus,  avaient trouvé un grand intérêt 
à ces propositions. Mais de la coupe aux 
lèvres, il restait un geste.  Ce geste qu’on 
n’a toujours pas esquissé à ce jour. 

2. S’inspirer des meilleures pratiques 
universitaires 
Les Universités françaises, pressées de 
répondre à l’appel gouvernemental de la 
mobilisation du  mouvement sportif et ci-
vique en vue de Paris 2024, n’ont pas trouvé 
mieux que des recettes  institutionnelles 
recyclées par les rapports Braconnier et 
Piozin totalement fermés au devoir d’en 

8 appeler aux meilleures pratiques hors 
de France. Une phrase du premier rapport 
interpelle dans sa  crue naïveté : «A moins 
de 600 jours des JO et Paralympiques 
de Paris, les universités doivent donc  se 
mettre en position de faire du sport un axe 
stratégique de leur développement et de 
leur  promotion… ». Le réveil semble bien 
tardif, les recettes peu novatrices, les ac-
tions attendues, le  sport pour tous sacrifié. 

On aurait pu attendre de telles analyses 
quelques références à des modèles perfor-
mants existants:   
- le modèle des universités américaines 
pour le sport d’élite; 
 - le modèle d’autres universités 
européennes pour le lien gouver-
nance-sport-santé;  
- le modèle suédois pour le lien entre déve-
loppement économique et sport innovant; 

A Bordeaux, un campus universitaire repen-
sé pour son animation et son occupation à 
longueur  d’année, se prêterait avec la parti-
cipation de tous les acteurs économiques, 
publics, associatifs et de  la Région, à 
la conception d’un modèle de synthèse 
aquitain inspiré d’une université suédoise :  
le développement d’une académie du sport 
et de la santé sur le modèle de l’Université 
Dalarna . Le club universitaire en serait 
l’un des animateurs-clés sur le territoire 
du campus. 9 L’opération, appuyée par les 
fonds du programme européen Erasmus 
et potentiellement de la  Région et des 
entreprises, offrirait un laboratoire de 
développement des start-ups économiques  

(incubateur) en matière d’innovation dans 
le domaine des technologies du sport et 
de la santé. Des  expérimentations in situ 
seraient effectuées avec la participation 
des athlètes-étudiants. Une  « arena » 
comprenant toutes les facilités sportives 
et techniques d’expérimentation, d’en-
trainement  et de compétition en serait le 
centre de gravité; le BEC contribuerait à son 
animation. 

 * * * 

Les leçons des dernières semaines sont 
claires: l’Université est aujourd’hui, au 
mieux la victime de  sa propre négligence 
et de sa politique de l’autruche; au pire, de 
son mépris de 126 ans d’histoire du  sport 
universitaire et du mouvement olympique 
à Bordeaux. L’université a donc fermé les 
yeux sur  sa propre histoire et celle de 
Bordeaux. Sortir de la routine institution-
nelle des rapports de mission  et autres 
réflexions en circuit fermé est possible et 
nécessaire car ils ne règlent notamment 
pas la  question de l’occupation illégale des 
terrains de sport. Des pistes existent qui 
préviennent la  perpétuation du nomadisme 
sociétal … L’avenir du campus universitaire 
de Bordeaux et du BEC  s’inscrit bien au-de-
là de l’horizon de Paris 2024. 
            
Philippe Darmuzey 

op cit note 3 supra. 8 
op cit note 2, Le BEC aux quatre coins d’Bor-
deaux… pp. 3-4. 9
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L’impromptu de Castets ou 
la folle journée du Talonneur 

COURTOIS

Et voici la deuxième pizza pour le journal de 
novembre. Un conte restitué sous la forme 
d’un canular gascon en deux actes.
Le titre est évocateur et ne nécessitera pas 
trop d’explication. 

Le texte est le fruit de l’association impro-
bable de deux riverains opposés du lac 
d’Hossegor qui l’ont composé à quatre 
mains...

Prologue

C’est en septembre que nous émergions 
des belles vacances estivales dans les 
Landes de la grande forêt côtière océane 
pour rejouer au rugby avant la rentrée 
universitaire. Le BEC, ce vieux club universi-
taire de Bordeaux, engagé dans la com-
pétition civile, imprégnait notre semaine 
ordinaire du culte du jeu et des à côtés du 
rugby.

Avec Jean-Marie, c’est à Bordeaux que 
s’est ainsi créé un improbable lien. Et c’est 
dans les Landes, nos origines, que nous 
retrouvâmes cinquante ans après Jean-
Jacques, cet autre landais de Castets qui 
étudiait comme nous à Bordeaux; il était 
venu vivre au bord de notre lac, tandis que 
Jean-Marie allait le quitter à jamais.

Je retrouvais Jean-Marie à chaque retour 
saisonnier à Hossegor. Il y a quelques 
années, il m’avait convié à partager la 
fraiche loubine juste pêchée et préparée 
avec maestria dans sa cuisine-mirador qui 
surplombe le pont et le canal. En partant il 
m’avait donné sans cérémonie un vieux bé-
ret de son père...Comme pour me passer le 
témoin des anciens trois-quarts ailes droits 
landais du BEC.
L’esprit de Jean-Marie ne quittera pas son 
lac. Un autre de Castets a pris la relève, ce 
Jean-Jacques souvent retrouvé sur la rive 
opposée.

Avec Jean-Jacques, nous pensons souvent 
à cette grande fête du BEC et du rugby que 
Jean-Marie vécut et organisa à Castets 
un jour de septembre du temps jadis. Un 
dimanche de légende où les gendarmes 
de Castets poursuivirent dans la soirée un 
talonneur béciste harnaché à l’indienne 
et peu coutumier du rugby courtois. Nous 
avons voulu faire revivre cette légende car 
c’est notre devoir à titre de «rembourse-
ment des années folles». Le devoir partagé 
de Jean-Jacques, son ami de jeunesse 
à Castets, un avant aux multiples talents 
qui a tracé son profond sillon des pistes 
forestières aux confins de la vaste Aqui-

taine. Pourtant, ce jour là, un dimanche de 
septembre, il y était aussi, J.J., au ren-
dez-vous de Castets ... Il y était, mais pas 
du côté du BEC. Il y était, mais pas du côté 
de Courtois !

Il y était et il s’en souvient.

Mais reconstituons les faits et transpor-
tons-nous sur les lieux et le moment de 
cette affaire ...

Acte I : Dernier ticket de bus pour Castets 

Nous sommes à Bordeaux, la scène se 
passe dans le milieu étudiant au cœur de la 
vie du BEC.

Les étudiants n’ont pas encore tous pris 
leurs quartiers d’hiver, mais le Café Fran-
çais, place Pey- Berland, a fait le plein de sa 
terrasse ensoleillée en ce mercredi de sep-
tembre à l’heure du café. Les uns lisent leur 
quotidien, d’autres ont engagé les débats 
sur leurs souvenirs de vacances. 

Quelques bécistes ont commencé leur 
année de médecine, de droit ou d’économie 
et, plus nombreux encore, 1 leurs premiers 
travaux pratiques de chirurgie dentaire...
Très peu ont opté pour les beaux arts et la 
philosophie. La terrasse grouille de monde 
et, à une table animée, on parle du premier 
déplacement, dimanche, dans les Landes 
pour un match amical. 

Un jeune juriste menu à l’allure du bon 
élève en blazer bleu, cravate club, lunette 
à montures en or et attaché, s’intéresse 
à ces conversations de rentrée. À son air 
d’étudiant modèle, on lui prédirait un avenir 
professionnel brillant, celui peut-être même 
d’un cabinet ministériel. Il est tout près de 
la table des joyeux compagnons. Il entend 
parler de rugby. Il n’est pas de la région et 
sa culture sportive est réduite à sa plus 
simple expression. 

Quel est donc ce jeu de rugby qui semble 
susciter tant d’enthousiasme et d’anec-
dotes ? On fait connaissance d’une table à 
l’autre. Les bécistes, toujours prêts à étan-
cher la soif d’apprendre d’une âme égarée 
dans le royaume de l’ovalie gasconne, 
abreuvent l’interlocuteur curieux de détails 
sur le jeu, ses traditions, ses règles, ses 
rites. Bière et café sont raisonnablement 
mis à contribution. On se présente. 

Dominique, se prénomme le nouveau 
personnage focal. Courtois est son 
patronyme. Il s’enflamme à l’énoncé des 
expressions, des anecdotes et des exploits 
mémorables contés par autant de joyeux et 
truculents adeptes du ballon ovale. Il s’ex-
tasie, se prend à rêver d’exploits et de mise 
à l’épreuve de ce jeu. On passe en revue 

les postes d’une équipe, les phases d’une 
partie, les vertus miraculeuses et incompa-
rables de la fameuse « troisième-mi-temps 
». Courtois interagit, creuse les histoires, 
s’informe des qualités requises pour prati-
quer ce jeu et le dessous des cartes de ses 
traditions, de ses héros et de ses valeurs. 
On lui demande s’il souhaiterait y goûter. 

À quel poste ses qualités naturelles le 
prédisposeraient-elles ? Voudrait-il par 
exemple expérimenter le poste de talon-
neur qu’une terrasse de café de Bordeaux 
peut facilement mettre en scène ? Deux 
chaises sont prestement disposées en 
terrasse et Courtois est vigoureusement 
accompagné entre les chaises par deux 
solides gaillards de l’effectif étudiant. 

On assigne le rôle d’entraîneur-formateur à 
un jeune de première année, demi-de mêlée 
de l’équipe junior les dimanches ordinaires. 
Celui-ci fait le geste cent fois restitué par la 
télé de Roger Couderc et Pierre Albaladejo, 
cette introduction du ballon entre les pieds 
de la première ligne symbolisée ici entre 
les deux chaises par notre volontaire en 
blazer-cravate. 

Les deux gaillards du BEC, piliers de leur 
état, sont venus caler l’attelage des chaises 
et de ce débonnaire et naïf Courtois. La 
petite assemblée adoube notre nouveau 
pratiquant de cette religion du talonnage 
dont le dogme vient d’être dévoilé hic et 
nunc au Café Français, à ciel ouvert, sous 
la sacro-sainte protection des flèches de la 
cathédrale Saint-André et des fortifications 
du palais Rohan. Quid des impressions du 
cobaye et de ses laborantins ? Une révéla-
tion jubilatoire pour les uns, une émotion ja-
mais égalée pour l’autre ! Courtois se révèle 
comme une talentueuse trouvaille, comme 
une de ces perles longtemps recherchées 
et minutieusement cultivées pour des exer-
cices comme seul a su mettre en lumière 
le cinéma à travers son chef d’œuvre le « 
dîner de cons ».

Courtois veut-il poursuivre l’expérience 
? Certes ! Rendez-vous est pris pour un 
entraînement in  situ le lendemain, jeudi. Ce 
sera au stadium universitaire, le mythique 
terrain de rugby du BEC. Un  vrai champ 
d’expérimentation des futurs joueurs 
de rugby du club et des rencontres inter 
universitaires à Bordeaux. Courtois ne fera 
sans doute plus illusion dépouillé de sa 
tenue de ville et  passé par la révélatrice 
épreuve du vestiaire au décorum spartiate 
et aux parfums d’embrocation  phéniquée 
et de pommade camphrée …

1 Béciste: membre du Bordeaux Etudiants Club 
(BEC)



On attendrit le nouveau de quelques tours 
de terrain histoire d’échauffer sa frêle per-
sonne promise  aux prochaines turbulences 
d’une mêlée de rugby; on éduque ses 
poumons, ses muscles et ses  articulations 
probablement jamais mis à telle épreuve.  
Demain sera un autre jour, mais là, sur le 
coin du terrain au sol boueux et graveleux 
de cette terre  bénie des dieux pour le 
fruit de la vigne et du travail des hommes, 
pas pour les genoux maigrichons  d’un 
rongeur de bibliothèque, se profile une 
étrange machine d’acier rouillé. C’est du 
genre  heurtoir-tampon de chemin de fer, 
recouvert de tissu molletonné; une sorte de 
timon articulé et lesté  de barres de fonte 
sur lequel s’exercent à pousser toutes les 
générations de premières lignes de  rugby 
du campus universitaire : Le joug !!! 
 
Courtois va passer l’épreuve du joug.  

Que tous les saints martyres de l’histoire de 
la chrétienté gasconne le protègent ! Notre 
Dame du  rugby de Larrivière-Saint-Savin, 
priez pour lui !

Le joug ! 

On n’en dira pas plus sur cet ancêtre rug-
bystique de l’Intelligence artificielle de la 
mêlée. On renvoit le lecteur non averti aux 
ouvrages de référence. Les autres savent… 
Courtois ne sait pas encore.  

Il va passer l’épreuve ultime du concasseur 
d’épaules, du broyage d’ego, du ravalement 
d’amour propre. Entre deux piliers de chair 
et de sang, enchevêtré dans la ferraille 
crasseuse, les pieds dans  la boue, il fait 
son apprentissage de talonneur de rugby, 
autrement risqué qu’un pauvre bizutage  
d’étudiant.  

On ne connaîtra que dans la soirée les 
détails de ce baptême du feu technique 
de notre nouvelle  recrue. Sans doute tout 
s’est-il bien terminé puisqu’une petite fête 
est organisée pour consacrer  l’adoption du 
nouveau protégé. 

Courtois s’est révélé un formidable apprenti 
sur le terrain comme à la ville. C’est une 
aubaine en ce  début de saison où l’étu-
diant-rugbyman béciste s’est fait rare à l’en-
traînement et tirer l’oreille pour  reprendre 
les fastidieuses obligations de la reprise du 
championnat. Dimanche, nous aurons du 
mal  à trouver quinze titulaires au sommet 
de leur forme. Du sang neuf pourrait chan-
ger la donne.  Dominique se sentirait-il prêt 
à franchir cette nouvelle étape ? Courtois 
ne dit pas non. Samedi sera  le dernier pas 
avant le grand saut dans l’inconnu. Et ce 
sont les effectifs disponibles qui donneront  
l’indicateur d’éligibilité pour notre recrue. 

Ce dimanche matin, devant le Café 
Français, l’autobus de Lavergne s’arrête 

un instant pour  ramasser les derniers voya-
geurs bécistes attablés en terrasse devant 
leur café-crème-croissant. On a  dénombré 
quatorze joueurs, le compte n’y est pas. Le 
rugby se joue à quinze. Et ne parlons pas 
de  remplaçant…L’heure de Dominique a 
sonné. Mais où est-il passé ? Le capitaine 
et le coach  demandent à Lavergne de dé-
marrer en passant par la Victoire pour voir 
si Courtois ou un autre béciste rescapé de 
la soirée ne serait pas dans les parages. Le 
temps est venu pour Lavergne de  démar-
rer. Le BEC embarque pour Castets via la 
Victoire….

Acte II: Un dimanche de l’été indien à 
Escalus 

Nous sommes dans les Landes, à Cas-
tets, où le village est en ébullition après la 
messe dominicale.  Le correspondant de 
presse local, ancien acteur de l’événement, 
revient sur la scène . 

Ce beau dimanche de septembre, jour de 
fête à Escalus —nous verrons plus tard 
l’importance de  cette date— sentait bon la 
rentrée des classes. Notre superbe stade 
avait revêtu ses plus beaux  atours; les 
tribunes fraîchement repeintes par Pierrot, 
ancien trois-quart aile de la grande équipe, 
la  pelouse tondue précautionneusement 
et amoureusement par Bouboule, ancien 
pilier. 

Tout était prêt pour que notre équipe fanion 
de l’Union Sportive Castésienne reçoive 
la grande  équipe du Bordeaux Etudiants 
Club. Ce cadeau du ciel était dû à d’anciens 
bécistes revenus à leur  premières amours, 
comme Jean-Marie Jouaret ou à leurs 
pères, comme le regretté Pierrot Laboille,  
qui avaient œuvré pour la tenue de ce 
match. 

Les tribunes étaient quasiment pleines. Aux 
pesages en face, les « ultras » autour de 
leur leader  PléPlé commençaient à donner 
de la voix, la buvette était déjà prise d’as-
saut. Il faut dire que ce  soleil de fin d’été 
et de début septembre y était pour quelque 
chose. Tous les éléments étaient réunis  
pour que la fête commence. 

La réputation du BEC avait largement 
franchi les limites de Bordeaux et l’impa-
tience se lisait sur  les visages. 

Pendant ce temps, à Bordeaux, la rentrée 
universitaire s’étirait et peu de joueurs 
avaient suivi  l’entraînement au stadium de 
Pessac le jeudi précédent; les rattrapages 
de septembre et l’arrière  saison n’étaient 
pas étrangers à ces défections. 

Vers midi, l’autobus du BEC attendait les 
retardataires du Café Français place de la 
Victoire. A  l’intérieur, l’effectif plafonnait 
à quinze en comptant le chauffeur. La 

chaleur avait chassé les  bordelais vers les 
plages du Porge et de Lacanau. 

Au moment de repartir le chauffeur aperçut 
devant une pharmacie bien connue un petit 
bonhomme  à la face lunaire et aux lu-
nettes cerclées or et eut la lumineuse idée 
de s’arrêter à sa hauteur.  L’affaire fut dans 
le sac et le quinzième homme, embarqué 
sur le champ. 

A Castets, à 14h30, ne voyant rien venir, les 
dirigeants et l’arbitre décident de retarder 
le début du  match. Les langues vont bon 
train dans les travées des tribunes pleines 
: le bus retardé par les  embouteillages, 
mais ILS arrivent et vont même présenter 
une grosse équipe. Nous, les castésiens, 
sommes surchauffés et surmotivés. Nous 
n’avons pas tous les jours l’honneur  d’af-
fronter une grande équipe et nous sommes 
donc prêts à relever le défi. 

15h45, les deux équipes pénètrent enfin 
sur le terrain. L’échauffement des bécistes 
fut bref. Il se  murmurait qu’ils avaient 
préparé le match dans le bus et notamment 
l’intégration de leur quinzième  homme au 
talonnage en remplacement de Pilou, le 
capitaine, qui reculait en 3eme ligne. Cette  
recrue de dernière minute avait convaincu 
tout son monde de son talent.  

À l’entrée des « artistes », les spectateurs 
avisés avaient bien remarqué que le 
porteur du numéro 2  avait un casque d’où 
dépassait une plume, encore une facétie 
des étudiants pour justifier leur  réputation 
mais aussi pour déstabiliser une équipe 
bien préparée et surtout concentrée. 
La première mi-temps fut enlevée, jouée 
sur un rythme alerte, pour le grand plaisir 
des spectateurs. 

Au milieu de la deuxième mi-temps, devant 
les grandes tribunes, Jean-Jacques, capi-
taine, nº8 de  Castets, se retrouva sur la 
pelouse les bras en croix. Ce KO justifierait 
aujourd’hui une sortie et un  contrôle des 
autorités médicales, mais «autres temps, 
autres mœurs». Seul Vava, le soigneur  
castésien depuis des lustres, intervint avec 
l’éponge-miracle et…un petit verre de rhum. 

Jean-Jacques fut ressuscité et prêt à repar-
tir au combat. Mais des tribunes, montaient 
des hurlements  stridents. Les bécistes 
avaient osé toucher à un de leurs joueurs 
fétiches, sa modestie dût-elle en  souffrir. 

On distinguait au milieu de tous ces cris 
venant des tribunes et repris en cœur par la 
bande à PléPlé  derrière les barrières d’en 
face :  
—c’est le 2, c’est le 2 !; c’est l’indien, c’est 
l’indien ! 
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Les supporters, peu avares en matière de 
surnoms, l’avaient déjà baptisé comme 
ils baptisaient leurs  joueurs; quelques 
exemples:  
Bec-au-vent, un troisième ligne à l’appen-
dice nasal développé qui avait rencontré 
un pied qui  trainait…, Paregot; la Classe; 
Ponpon; Virgule; Escaillot; Petit Sourio, etc. 
La situation se tendait maintenant, mais 
l’indien, guidé par les signaux de ses coé-
quipiers, échappait  à la sanction de mise 
en de telles circonstances. Il allait s’en 
sortir sans dommage…pour l’instant. 
L’arbitre siffla la fin de ce match déjà entré 
dans la légende tant par la qualité du jeu 
produit que de  l’uppercut —du moins, c’est 
ce qui se conta plus tard— de l’indien, mo-
dèle du genre. 
La troisième mi-temps fut grandiose. Les 
locaux furent à la hauteur des carabins; 
au Grand vicaire,  répondit le Petitoun de 
Catherinette . 2 
La maman de Jean-Marie avait mis les 
petits plats dans les grands et les chants 
résonnèrent  longtemps dans la nuit casté-
sienne. L’indien était sorti de sa léthargie et 
s’enhardissait même à  conter son exploit 
de l’après-midi. Mais la soirée commençait 
à peine… 
Le premier dimanche de septembre célèbre 
la fête de St Michel Escalus, bourg d’une 
centaine  d’âmes célèbre pour son tuc et 
situé à quelques kilomètres de Castets. Il 
fut proposé aux bécistes de 3 finir la soirée 
dans cette fête champêtre. Ils ne se firent 
pas prier et le bus, précédé par le fourgon 
de  la gendamerie, se mit en route. L’auteur 
de ces lignes, qui ruminait sa vengeance, 
allait profiter de la  situation pour monter 
dans le bus à la chasse à l’indien. Nous 
vécûmes un bon moment… 
Les recherches pour retrouver l’indien 
se poursuivent toujours. Les historiens 
parleraient d’un  dénommé Courtois, un 

nom bien mal porté par ailleurs. D’autres 
évoqueraient une intervention de  Pilou, 
le capitaine du BEC qui, sentant sa place 
menacée par le talent et la fougue de cet 
OTNI , 4 l’aurait dissuadé de poursuivre 
un carrière pourtant très prometteuse et 
engagée sous les meilleurs auspices. Puis 
aurait débarqué le personnage encombrant 
en rase campagne sur la route du retour à  
Bordeaux… 

Ainsi s’écrit l’Histoire. 
 
2 Morceau choisi du répertoire artistique et musi-
cal castésien … 
3  Tuc: appellation des Landes de Gascogne qui 
désigne une hauteur, en général, une butte, une 
colline ou une simple dune. 
3 OTNI: Olibrius/Objet Talonnant Non Identifié

Épilogue

Sicut transit gloria mundi : la version cas-
tésienne 

Le bal a lieu sur une surface cimentée qui 
fait face à une petite chapelle et un café 
tenu par Sicut, un  personnage typique de la 
vie locale.  
Avant que nos hôtes nous quittent, nous 
avons bu un dernier verre. Nous étions une 
trentaine et  l’auteur de ces lignes eut la 
lumineuse idée de souffler à Sicut :  
—le Conseiller Général paiera. 
J’étais avec un de nos dirigeants qui me 
dit:  
—nous allons attendre. 

Le lendemain matin à 10h, Sicut arrive à 
la mairie de Castets vêtu de sa plus belle 
tenue. Il ôte son  béret : 
—Bonjour M. Serrrret, je vous apporte la 
note des consommations de cette nuit, 
prises par les  joueurs de rugby. 

M. Seret règle sans sourciller, laisse partir 
Sicut, appelle son secrétaire de mairie-et-
avant-tout dirigeant-du-club-de rugby : 
—Tout de même Dubasque, vous exagérez !  

Cinquante ans plus tard, les jeunes 
castésiens, lors du banquet des anciens 
demandent encore qu’on  leur raconte ce 
dimanche de septembre et ce match avec 
le BEC. 

Règlement de compte à OK Corral: la ver-
sion béciste 

Un autre sorte de bal est mentionné sur le 
chemin du retour dans les archives du BEC.

Cette version  peu avouable nous dévoile 
un dénouement dans lequel l’abandon de 
l’indien sur la nationale 10 en  lisière de 
forêt landaise ne serait rien comparé à ce 
qu’il dut réellement endurer au cours du  
débriefing d’autobus. On évoque parfois 
un jeu bizarre à l’aide d’une louche et de 
cuillères.  Courtois, n’ayant pas encore 
assimilé la règle sacrée que l’on doit rester 
humble au rugby même  dans la réussite, il 
lui fut infligé, notamment de son capitaine, 
toutes sortes de pénitences. La  rumeur les 
tient pour comparables aux souffrances 
endurées du démon par ce Saint Michel 
qu’on  célèbre à Escalus lorsque revient 
l’été indien.  

FIN 

        Hossegor, le 3 novembre 2023 

 Jean-Jacques Saubion
&

Philippe Darmuzey 
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LES AUTEURS BÉCISTES

HISTOIRE du RUGBY à MADAGASCAR

Auteur : Fabien BORDELÈS

Depuis le 7 septembre, l’ouvrage Histoire du rugby à Madagascar 
(1900-2023) est disponible en librairie !

Ce voyage de 130 ans dans l’histoire et la culture malgache à travers 
la pratique de ce rugby insulaire, vous permettre de découvrir sa 
longue histoire et sa popularité.

Bonne plongée dans le monde des Makis !



LA BOUTIQUE DU BEC
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Catalogue vêtements et accessoires BEC – Collection 2023/2024

Catalogue vêtements et accessoires BEC – Collection
2023/2024

Pour obtenir le catalogue et toutes les informations, vous voudrez bien m’adresser

un mail à sandrabernard2110@gmail.com ou m’adresser un Sms au 06.12.02.05.16.

Pour obtenir le catalogue et toutes les informations, 
merci d’adresser un e-mail à sandrabernard2110@gmail.com ou un SMS au 06.12.02.05.16

Catalogue vêtements et accessoires BEC – Collection
2023/2024

Pour obtenir le catalogue et toutes les informations, vous voudrez bien m’adresser

un mail à sandrabernard2110@gmail.com ou m’adresser un Sms au 06.12.02.05.16.



RASSEMBLEMENT DU 30 SEPTEMBRE

Le rassemblement annuel s’est tenu le samedi 30 septembre à l’occasion d’un match de 
la coupe du monde de rugby FIDJI/GEORGIE qui se déroulait à Bordeaux. 

Comme d’habitude plusieurs activités ont été proposées Outre le match de rugby au-
quel ont assisté une quinzaine de personnes ,la visite de la cité du vin pilotée par Annick 
LARRUE  n’a pas attiré grand monde (3personnes) . 

Le tournoi de pétanque organisé par Gilles PICOT a été un peu plus fréquenté  : victoire 
de la triplette machiste  HARRIBEY / HUBERT / PICOT (invincible sur son terrain) sur le 
trio mixte Françoise REYNAUD-PIAUD /Brigitte et Paul De GALZAIN. 

Le tournoi de golf s’est déroulé sur les installations du golf du PIAN-MEDOC et a réuni 
20 participants (16 hommes et 4 femmes) Chez les hommes victoire de Michel RAVE-
LONANDRO qui a vraiment fait des progrès fulgurants en une année . Le couple Jean-
Luc et Maryse CHAUVIN truste les titres avec le 2ème place chez les hommes et la 1ère 
chez les femmes Jean François WODWECZYN dit GORDON s’accapare le très disputé 
moins bon score

Les dotations en flacons (ouverts) ont été remises lors du repas (Merci à Chateau REAUT, François 
BRISSEAU et Claude GAUDIN) 

La soirée s’est déroulée dans les locaux de la Ferme de Compostelle à PESSAC et a réuni 80 
convives D’abord sous forme de cocktail dans le jardin pour attendre l’arrivée des spectateurs du 
match de rugby qui craignaient d’être en retard .

Cela manquait un peu de lumière aux dires de certains dont l’esprit déjà embrumé les a empêché 
d’apercevoir le chapiteau éclairé à proximité.

La deuxième partie du repas s’est tenue dans la salle de restaurant après la remise des prix. 

Le Journal du BEC - Décembre 202318

À l’année prochaine,
Dans un lieu qui reste à définir !



Avis de décès : YVES CHATEAUREYNAUD
Nous avons l’immense tristesse de vous informer du décès de YVES CHATEAUREYNAUD
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Dimanche 1er Octobre, 2023 - Affligé d’une maladie non identifiée, il a contracté le 
Covid qui l’a emporté en quatre jours.

Nous dirons tout ce qu’il a été pour le BEC !  Un immense secrétaire Général avec 
lequel j’ai eu la chance de coopérer en parfaite symbiose . La cérémonie d’Adieu s’est 
tenue le 9 octobre à Merignac.

Ne l’oublions pas !

Michel LENGUIN



Liste des cotisants 2023
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• AGOSTINI Eric
• BARRERE Jean-Louis
• BEAUVAIS Christian
• BERTET Francois
• BERTRAND Michel
• BOMPOINT Philippe
• BONNAFOUS Pierre
• BORD Julien
• BOUILLON Thierry
• BOURIAT MICHON Catherine
• BOUTINET Gérard
• BRAQUESSAC Hubert
• BREJOUX Anny
• BROUZENG Nicolas
• CADAUGADE Philippe
• CADOT Bruno
• CAMBLATS Francis
• CANTET Pierre
• CANTON Pierre
• CARRERE Bernard
• CASTEIGT Christian
• CASTETS Jean-Pierre
• CAUHAPE Philippe
• CAZAUX René
• CHARLEMARTY Alain
• CHAUVIN Jean-luc
• COLBERT Raoul
• COMBARNOUS François
• CORMIER Michel
• COUDERT Jean Marie
• COUGOUILLE JACQUES
• COULAUD Jean Jacques
• COURTE Pierre
• COUTINHO Noelle
• DARMUZEY Philippe
• DAULOUEDE Michel
• DAVERAT Etienne
• DE GALZAIN Jacques
• DEFFIEUX Gérard
• DELUGA Jean-Louis
• DENNERY Gérald
• DIARA Jean-Pierre
• DUBREUILH Michel
• DUCOS Jacques
• DUMAS Jacques
• DURAND Jean-Marc
• DURAND ST OMER Yves
• EL GHOMARI Mahmoud

• ESCALETTES Claude
• ESCALETTES Jean-Pierre
• ESTAY Gilles
• FABRE Jean-Claude
• FAIVRE Jacques
• FAU Paul
• FAULON Denise
• FOURTILLAN Alain
• FROUMENTY Lucien
• GAREN Jean-Claude
• GAUDIN Claude
• GILLES Michel
• GODIN Jacques
• GOZE Jean-Pierre
• GROCQ Bernard
• HARTE Yves
• HIGUE Michel
• HIGUE Michel
• HOUSSIN Pierre Rémy
• HUBERT Christian
• HUGOT Stéphane
• IMBERT Yves
• IRATCHET Bernard
• JOUARET Jean Marie et Maryse
• LABAT Etienne
• LABEQUE Jean-Louis
• LALANNE André
• LAMOUR ALAIN
• LAPOUDGE Jean-Louis
• LARRAN Jean Paul
• LARRUE Annick
• LATASTE Jean
• LAUQUE Michel
• LAVAL Martine
• LAVEIX Anne
• LECAUDEY Yves
• LEDUC Pierre
• LERAY Alain
• LESBATS Françoise
• LHOSMOT Jean-Bernard
• LONNE Jean
• MAGNES Jacques
• MAILHARIN Jean Claude
• MALEZIEUX Jean-Marie
• MANCIOT Stéphane
• MANLAY Jacques
• MANO Philippe
• MANSO Martine

• MARTIAL Jean-Luc
• MARTINAUD François
• MASSIAH Albert
• MATHA Pierre
• MAUMONT Jean-François
• MEUNIER Blaise
• MEYNIEU Francis
• MIRASSOU Dominique
• MOGA Henry José
• MOTHE Jean-Pierre
• MOULINIER Francis
• MOULINIER Jean-Marie
• NAVARRO Michel
• OTT Georges
• PAGE Christian
• PEARSON SARAH
• PEILLARD Jacques
• PINATEL Jean
• PLOUX PIERRE YVES
• PONTACQ Jean-Louis
• PREVOT Jean-Pierre
• PRUDET Stephane
• RAGOT Jean-Jacques
• RAMBAUD Michel
• REBAUDIERES Julien
• REYNAUD PIAU (Pétanque) Françoise
• REYNAUD PIAUD Françoise
• RISTIC Michael
• ROBINO Gilles
• SAINLOS Jean-Claude
• SAINT MEZARD Philippe
• SAINT PIC Jean-Bernard
• SEBIRE Yves
• SIBERCHICOT Christian
• SIMONET Jean Daniel
• SIRAT Robert
• SOULAN Bertrand
• SOULIGNAC Jean-Claude
• TARRAUBE Pierre
• TEILLAGORRY Jean-Claude
• TESTEVIN Jean-Louis
• THEAS Bernard
• VANNIER Alain-Charles
• VASLIN Michel
• VIGNES Lionel
• VILLAFRANCA Jean Bernard
• VINCENS Jacques
• ZUMBO Christian
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RAPPEL DES COTISATIONS

                        ASSOCIATION DES ANCIENS & AMIS                  

            BoRDEAUX-ETUDIANTS-CLUB  
    Depuis 1897                  Doyen des Clubs Universitaires             
 

BEC Anciens et Amis - 14, avenue Jean Babin . Rocquencourt. Domaine Universitaire. 33600 Pessac. Tél 0556374848. 
Web :   www.anciensbec-bordeaux.fr   Mel :   anciens@anciensbec-bordeaux.fr 

Association loi 1901  Code APE 9312 Z – N°SIRET : 327 408 605 00027 

 

COUPON REPONSE  - COTISATION 2023 

A RETOURNER à :      ANCIENS  ET AMIS DU BEC - Domaine de Rocquencourt - 14 avenue Jean Babin 
         33600 Pessac 
    
NOM                               PRENOM :   
 
 
Section :                              Profession : 
 
 
Adresse postale complète : 
 
 
Adresse mail :     Téléphone :                             Portable : 
 
 
J’adresse un chèque de  €   numéro                                   tiré sur banque  
 
 

Merci de remplir SVP tous les champs ci-dessus afin de mettre à jour notre annuaire 
 
 
 
Ou par virement  bancaire à l’Ordre de Anciens et Amis du BEC : 
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